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AVANT PROPOS. 


| EN N oN en » Angleterre, for rinvitation | 


d le get P ae y ai joui en 
mon ſejour, de la tranquillite, qu on ne connoit 
pins dans ma malheureuſe patrie. Jy ai 
. eprouve ainſi que pluſieurs de mes compa- . 
. triotes Vaccueuil le plus hoſpitalier. Fai - 


pu p rätiquer au milieu de mes fretds 7.0 
unis, paiſiblement & ſans crainte, la reli- 
gion qu'on a toujours profeſſee dans mon 


pays, & qu'on y perſecute maintenant avec 
fureur ſans en profeſſer une au tte. 


Penetre de reconnoiſſance pour ceux qui. 


mont fait jouir de ces blens, je me prepa - 
rois à aller me reunir ſur le continent à mes 
parens, à mes amis, & aux autres Frangois 
reſts fideles aux anciennes loix du royaume, 
lorſque Jai vu dans un papier public un amas 
d'infames calomnies dirigees contre nous. 
Jie ai pas cru pouvoir me diſpenſer de 
les repouſſer, & j ai differ mon depart pour 
| rediger ſur cet objet quelques obſervations, 

dont j'offre Phommage au bon ſens & 4 1a 
generoſite, dont la nation Angloiſe fait pro- 
feſſion. 


5 1 Cher: de la Biurinaes. 
Londres * 1 Man, 1792. 
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NE des meilleurs regles de la prudence 
Privee, eſt n Point ſe ee 


dans 1 vie 5 


Ales: fer Ee ou par b 
nner une opinion, avant de hazarder 
de donner un eonſeil, ou de prendre ſur nous 


de condamner, nous devons*tre aſſures d en- 


tendre parfaitement la matière, de connoitre 
2 fond la ſituation de la perſonne, & les cir- 
conſtances du cas propoſe. Celui qui pro- 
nonce ſans connoiſſance, eſt bien expoſt A 
etre injuſte, mEme lorſqu il cherche à Etre 
impartial. On doit du-moins attendre de la 

_ Moderation 
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thorough 
before we; venture to a0 
us e Cone 
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NE of the beſt rules of prudence i in 
private 1 e, is not to meddle, without ne- 
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5 ba den de celui qui n'a point ecu Is 
. Cdoffenie, & 5 
a la choſe. Ou bien, fi nous ne pouvons 
KEuviter d'adopter les paſſions « d'un - park, gar- 
dons nous de prendre la qualité ee. 

Agir avec paſſion, ſans. motif de reſſentiment, 
on injuſtement ſans interét, c'eſt etre me- 
cChant pour le plailir meme de la mechan- es 
cetè, ou tenir es plus mauvaiſes qualites, Bn 
exercice, afin queelles ſoient pretes au beſoin. 
Lorſquè nous yoyons 1 un grand peuple | luttant .. 
pour fa liberts contre le pouvoir ſans droit, 1 


je penſe, qu il exiſtoit des inconyEnier 


n 1 
74% 
Fog” 


 confiderables dans le Gouvernement qui a 5 


& que rien de perſonnel int6re 


entourè de perfidie & de rebellion, & m 


5 nace d'invaſion ;—lorſque - nous, v oyons que | 


ſes efforts ant pour  abjet tout ce qui de- 


paſons ſeulement sil eſt poſſible, qui il eſt 


Et6 detruit en France. Mr. Burke affirme 


qu il étoit Phin bus, D'un autre cots, 
on ne. peut nier qu'on ny. ait apporte . | 


: | remedes d'une violedce non commune; mais 
eſt 


vroit nous etre cher, auſſi bien qu'à lui, ſup» 


meilleur juge que pous de ſa ſituation. A of 
tout Evenement, informons nous avant de 
decider. Beaucoup de perſonnes admettent, 1 


25; 6 
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him who has received no offence, and = 1 
feels no concern. Or, if we cannot avoid ‚ ‚/¾ 


adopting the paſſions of a party, let us be⸗ | 17 © 


ware how we aflume the poſition of a 


judge. Ta act paſſionately without | re- 1 
ſentment, or unjuſtly without intereſt, is 
either to indulge in depravity for its own. 
ſake, or to keep qur worſt qualities in exer- 
eiſe, that they may be ready for employ- 


ment. When we fee a great people ſtrug- 
gling for their liberty againſt power with- 


out right, ſurrounded with treachery aud 1 
rebellion, and threatened with invaſion : 


when we''ſee them contending for ever . 


M 


thing that ought. to be dear to us a8 Well as gy 2 


to them, let us barely ſuppoſe” it rol, 
that they underſtand their own caſe psf 
than we do. At all events let us condeſcend 


to inquire before we decide. "Moſt men, 7 


think, admit that conſiderable diſorders 9 i a 1 
iſted in the ſubverted government of Frauce. Y 

Mr. Burke affirms that it was full of abt, 
On the other hand, it is not denied that 


remedies of uncommon violence have been 
: applies to them; but does it follow of courſe, 
oy ſuch remedies were unneceſſary ? We 


ei 


es 


a7 


en il crouvs, que de tels ates ne fulfent 
pas néceſſaires? Nous voyons operation & les 
ſouffrances qu'elle cauſe. Avons- nous droit 
de conclure que ramputation eſt un meurtre, 
N que le chirurgien eſt un aſſaſſin? Des corps 
anciens & conſiderables ont été diſſous un 
fyſteme de pouvoir arbitraire a ete detruit - 
des rangs Eleves ont été réduits à Vegalite de 
droits (rien autre choſe) avec le reſte du 
royaume. Sommes- nous fondes A affirmer 1 
qu il cut été poſſible, fans employer eek. 
moyens dl operer d'une maniere complette, 

5 efficace, & ſurtout permanente, la reforma» 
tion d'une conftitation corrompue ? Peutetre 
trouvetons nous, par fexamen, que la fitua- 1 
tion de la France avoit ſi peu de rapport avec 
les eremples connus & les regles ordinaires, 
qu'elle faiſoit regle pour elle - meme, & nen 
_ admettoit point dautre ;—qu'on ne poupoit, 5 
fans petfidie gu ſans folie, y appliquer les 
moyens de 1a politique ordinaire, ou des re- 
medes palliatifs, & que c'etoit ſageſſe auſſi 
bien que vertu de s. interdire Fuſage de ces 

expedient perfides appellès meſures modertes.. 
L'original de Vecrit ſuivant a été trace a la 
Cf. OR + 1: Jie -- 


ON, 


95 attend it. Have we inſtantl 7 


5 0. 7 ) „„ 
3 | hs: the 8 and the Aufkering that. 


a right to 
conclude that amputation is murder, and 
that the ſurgeon is an aſſaſſin ? Great and 
antient corporations: have been diſſolv „ 
an arbitrary ſyſtem of Power has been de- 
7 moliſhed — bign ranks have, been reduced 
a t an equality of rights (no nn 
tms reſt of the kingdom. Are we at once 
entitled to affirm that, without ſuch reme- 
dies, it would have been poſſible to ac- 
compliſh a complete, an effective, and above 
all, a permament reformation of a rotten 
conſtitution? Perhaps we may find, upon 
; enquiry, 1 that the ſituation: of F rance, con- 
ſtitut ted" 4 unexampled, anomalous caſe, 
. which, the moment it exiſted, made a rule 
for itſelf, and could be governed by no 


other; to which, without perfidy or folly, : 


Ry no vulgar policy or palliation could be ap- 


plied: and in which it Was wiſdom as e 
as virtue to prohibit the uſe of any 2 
thoſe treacherous erpediente, called. moderate 
meaſures. The original of the following 
paper was haſtily drawn up, in anſwer to a 
Aueſtion ſtarted not long ago | in converſation. 
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le fait que des debiteurs fugitifs, qui viennent 
en Angleterre pour etre proteges contre 


leurs ereanciers, comme ils l'etojent en 


France. Les autres, ayant perdu leurs 


places & leurs penſions, en ſont fort cha- 
gtins, & voudroient les recouvrer-n im porte 

par quels moyens. Ne voyant de reſſource 
que dans Veſperance d'une Contre-revolus _ 


tion, ils ſont aſſez inſenſes pour oublier qu'ils 


ne peuvent accomplir la ruine de leur pays, 
fans aſſurer la leur. 


— . x k 5 : o 3 * 
/ Vous 
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Par un eccleſiaſtique Frangois, tres ſdyunt, & 
je penſe, non moins honnete. Ce n'eft qu un 
court abrege d'un long detail 'd'tnorrhes 
abus, Ecrit avec une parfaite connoiffance de 
cauſe, &, ſaivant mon opinion, avec plus de 

moderation & de bonhommie que le ſujet 

ne le comportoit. Le public d' Angleterre | 
ne ſait gueres ſur V6tat de la France, que ce 
qu'en diſent les partiſans du pouvoir, ow 
les emigrans Frangois, dont les deux tièrs 
pretendant fuir la perſecution, ne ſont daus 


3 


* 


but a ſhort epitome of a long hiſtory of | 
_ enormities, written with perfect knowledge, 1 
and, in my opinion, with more temper and 


kietle of 5 ate of France, but what they i 


are told by the partizans of power, or by 


he French Emigrants, two-thirds of whom, £ 
pretending to | fly from perſecution, are 
really fugitives for debt, and come to Eng- 
land to be protected againſt their creditors, 
———— be in France. The reft of 
them, having loft their places and penſions, 
are extremely ſo ry for it, and would be 
lad to recover them no matter by what 


means. Having no reſource left but in the 


proſpect of a Counter-Reyolution, they are 


| mad enough to forget that they cannot ac- 


n the deſtruction of their ONE 
Vichout e inſuring' ol own. N 
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_ good: humour than the ſubject Was entitfed „ 
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Vous me. e.demandez, 3 quoi on doit attri⸗ 85 


x buer la ern de la malie * on ae, 
en France? 7 
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De long · tempe, ces deux 1 etoient 
un fardeau pour la nation, fans, lui etre 
d' aucune utilite, Les ſeuls privileges dont 


la nobleſſe fit cas, etoient la diſtinction de 
rang, & l'exemption des taxes. Elle Wbt 


plus aucune relation avec le peuple dont elle 
| Etoit a peine connue, & ſur. lequel elle 


n'avoit aucune eſpece d' influence que par 
le moyen des agens du gouvernement. C'eſt- 


a-dire, des Miniſtres & des Intendans qui 


Etoient les ſeuls hommes vraiment puiſſans 


en France. Quatre Miniſtres & trente- 


deux Intendans gouvernoient le royaume, 


diſtribuoient les faveurs de la couronne, & 
répartiſſoient les impots. Les moyens de 
s'exempter de payer les impots étoient le 
grand objet de Thabileté parmi les nobles, 
particulierement parmi les courtiſans. * | 


qui auroit du payer cent mille livres, e 
poly ſouvent quelquefois pour mille, oh 
meme il obtenoit une remiſe de 1a ax 


entiere, » laquelle remiſe etoit portée ſur 5 


„ comptes 


Ya a me, What has teroyd the no- 1 


* 4 » 
„* 
o © —'# 


2 bilcy and clergy i in France F 


Foor a long time, theſe two orders were a 
weight on the nation, without being of any 


uſe to it. The only privileges the nobility 
valued, were diſtinction of rank, and exemp- 
tion from taxes. They had no longer any 
relation to the people, to whom they were 
hardly known, and over whom they had no 

ſort of influence, except through the agents 
of government that is, the Miniſters and 


the Intendants of the Provinces, who were 


the only men in France really powerful. 
Four Miniſters and thirty-two. Intendants 
governed the kingdom, diſtributed: the fa- 


vours of the crown, and formed: the diſtri- 15 


bution of the taxes. To be exempt from 
paying taxes was the great trial of {kill | 
among the nobles, particularly the courtiers. 
He, who ought to have paid one hundred 
thouſand livres, compounded ſometimes for 
a thouſand, ſometimes obtained a remiſſion 
of the whole ſum, for which credit was 
: given in the accounts ſent to the Miniſterby 


C2 | the 


T4 
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comptes envayés au Miniſtre par loten. i 
dant, pour ſervir de quittance a celui a qu. 
elle Etoit accordee. >" OR pu 


Tontes les RARE ttojent 8 
parmi ceux de la nobleſſe qui ſuivoient Is” 


cour:* Penſions enormes, gouvernemens, 
5 commandemens de provinces, ſans fonctions 


emplois qu ils -vendoient—part dans les 


profits reſultans des operations de finances 
tout le butin du pillage de Verkilles—Jev 


ruineux dans lequel ils engageoient les 


1 5 Princes Is trouvoient le moyen de faire 
| payer par Ietat leur logement, . leut table, 


leurs livrées, et lL education de leurs enfans. 


Deux ou trois cens femmes intrigantes voy- 2 


ageoicut ſans ceſſe de Paris à Verſailles, pour 
obſeder le Roi, la Reine, et les Miniſtres. 


_OSttoient. ces perſonnes fans principes, ſans 
conduite, et ſans decence, qui faiſoient tout. 
Elle ne deſiroient que de argent-' pour 


fournir 2 leur, toilette, A leur table, A leurs 
Equipages, et à leurs galans—Les Lt bore 
ne leur coutoient rien. 1 . 
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A . were 1 to 1 of the 5 | 


1 nobility who attended the court. Enor- 
mious penſions, governments, finecure com- 
mands of provinces—places which they 0d; 
profitable ſhares in money tranſactions with © 
the public —all the waſte and plunder ef 
Verſailles ;—ruinous gaming, in which they © 


engaged the Princes;—their lodging” at 15 
home, their table, their liveries, the educa- 


tion of their children, all which they con- i, 


1 trived to be paid for. Two or three hun- 


. dred intriguing women were inceflantly 


\ travelling from Paris to Verſailles, to be- 


ſiege the King and Queen, and the Miniſ- 


ters: Theſe were the perſons who did every 
thing, without morals, good conduct, or 
decency. Money for their. dreſs, their 


table, their equipage, and their gallants, 
as all they v wanted. The means coſt na- 
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n ſociety ong themſelves, the nobles 
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ceux quelque 3 et ls Facilits dans 5 | 


les manieres, avec une hauteur inſultante pour 


leurs inferieurs ;—un extreme. deſordre dans 5 <p f , 
leurs affaires des dettes deſhonorantes et ; 
—1 ne rage - effrence- pour la. ny 
| debauche des maitreſſes qui leur cou- 


mal | payees ;- 


_ _ toient des millions; tout ce qu'on peut at- | 
tendre en un mot d hommes qui ne pen- 


ſoient point, qui n'avoient ni ſens, ni 
inſtruction, qui avoient perdu tout ſentiment 


par Ihabitude de ramper dev ant les valets 4 
la cour z— les plus grands ſeigneurs s humi- 


lioient devant les commis du bureaux, et les 
femmes de chambre qui avoient des credit. 
Rien de ce qui pouvoir procurer protection, 


ou argent, ne leur paroiſſoit trop bas, ou trop 


ſervile. Rien de tel n'ẽtoĩt regardè comme 


_derogatoire a la noblefle, 


Toutes les places qui produiſoient de 


argent étoient remplies par la nobleſſe. 
Les fermiers du revenu public comptoient 
parmi leurs commis ſubalternes quelques uns 


des plus grands noms du Royaume. Les 
nobles ſeuls Etoient employes. dans les am- 


| des, etrangeres; — tous les mariages riches 


leur 


Laps, 


had 1 ſoftneſe and facility, "ts an in- 


ſulting. haughtineſs towards their inferiors; . 


an extreme diſorder in their affairs —4 ebts | on ; 
diſhonourable and ill paid an ungovern= 
able rage for debauchery ;—miſtreſſes, wbo 


coſt millions; every thing, in ſhort, that . : 
can be produced by want of thought, want 


of ſenſe, and want of inſtruction; by a total 
loſs of ſentiment, by the continued habit of 
crawling before the lackeys of the court; : 
the higheſt. of the nobility humbling them | 
| ſelves before clerks i in office, or before wait= 
ing-maids who had intereſt. Nothing too 5 
mean and ſervile, if money or protection 
could be got by it. No man Wot it a x ; 
derogation. 1 


n 


All hs place, . 1 to money, 
were engroſſed by the nobility. The farms 1 
of the revenue reckoned, among its inferior 
clerks, . of the greateſt names of —_— 105 
kingdom. N No o others employed in foreiga 
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J I lu dans le Morning Chronicle, ſous 
les dates du 26 et du 27 Janvier, un 
. Eci it relatif 2 a la revolution de Fi rance. 


L'auteur de cet kcrit, Hicherment "a 
ſous le voile de Vanonyme, inſulte aux mal- 
heurs d'un roi captif,* qui, depuis pres de 
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En vain les partiſans de la rẽvolution de France ſoutiennent- 
Us que Louis XVI. eſt libre: si Vetoit en effet, une pareille 
diſcuſſion nꝰauroit pas lieu. Ceux, qui affirment le plus qu'il eſt 
libre, le crojent fi peu, qu' ils ſont les premiers à demander vil 
ﬆ vrai qu'il s eſt tchappe lorigue le bruit d'en repand, 
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trois annẽes, eſt fan ceſſ accabls daffronts : 


i 


EY qi 


et entourẽ de dangers. 


11 inſulte aux malheurs du clergẽ de 


France, depouille de tous ſes biens et vic- 


time d'une perſẽcution acharnee, aux mal- 


heurs de la nobleſſe Francoiſe, depouillee 
d'une partie conſiderable de ſes propriẽtẽs, 
qui a vu ſes habitations pillees et incendites, 


et pluſieurs de ſes membres lachement et 
cruellement maſlacres, tandis que la plu- 
part des autres ſont errans dans I Europe, 
laiſſant le reſte de leurs biens à la merci de 


leurs ennemis, et pouvant à peine trouver 
un azyle ou ſe fixer. | 


- LV'a:.onyme ne menage pas davantage la 
e de France qu'un ẽgal attache- 
ment a ſes devoirs a rendu Lobjet d une ẽ- 


gale perſẽcution. 


Prey 


Quand le roi de France, quand les corps 


les plus conſidẽrables de ce royaume, au- 


. rotent 
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Ce calomniateur anonyme traite d'un or- 


dre de choſes qui exiſtoit il n'y a pas trois 
ans dans un grand empire voiſin de IAngle- 
; terre, et qui avoit avec elle des rapports 
multiplies de politique et de commerce, que 
quantitẽ de voyageurs Anglois parcouroĩent 5 
ſans ceſſe, et il en parle comme le plus ro- 
maneſque hiſtorien n'auroit pas ole parler | 
des anciens Aſſyriens. Il peint la France 
en proye depuis long- tems 2 a des abus qu au- 
cune ſociẽtẽ d' hommes n' auroit pu ſuppor- 


ter deux annees ſans ſe diſſoudre. 


Aais ce hideux tableau ne peche pas abe 
ment par 1 invraiſemblance; les calomnies 


ſont entaſſẽes avec ſi peu de jugement 


qu'elles ſe contrediſent ſans ceſſe et ſe dẽ- 
truiſent mutuellement. 
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c T3 1 
5 abord il. reprẽſente la nobles comme 


compoſte d'ttres inviſibles; 7nconnus au peu- 
ple, et qui ne lui faiſoient ſentir leur funeſte ins 


' fluence que par le moyen des miniſires et des i in- 


lendans. 


* / if , ' 


WE . la nobleſſe 8 tout -A. 
coup viſible, rempliſſant toutes les places 


juſqu'aux plus bas emplois de finance, tour- 


mentant ſes vaſſaux pour la conſervation de 
la chaſſe et la perception de ſes droits feo- 


daux, ayant des proces quoiqu'elle fut tou 


Jours ſure de les gagner, 


Après cela anonyme fait parottre 300 
intrigantes, qui diſpoſent de toutes les fa- 
veurs de la cour. On a beau chaſſer avec 
le roi et danſer avec la reine, on n'obtient 
rien ſans Ventremiſe de ces femmes. II 
vous fait voir enſuite 600 ſolliciteuſes qui 
dirigent les jugemens des proces. Ces 
dames, tant celles qui ſuivent la cour que 
celles qui ſuivent le parlement, ſont expertes 
en genealogies, | De vieux parchemins peu- 
| ; vent 
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vent ſeuls obtenir leur protection; ni For, 


aucun prix aux yeux de celles-la ſans cette 

condition. Il falloit bien que cela fut ainſi, 
fi la nobleſſe obrenoit toutes les places et gagnit 
tous ſes proces. Mais qui pt 
# reilles extravagances? 


5 Lorſque Fanonyme parle du elergẽ, il re- 


. 
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tombe dans la meme contradiction en ſup- _ 
poſant que les Eveches ſe vendoient et en 
diſant que la nobleſſe ſeule les obtenoit, et il 


ſe jette dans une autre en ſuppoſant les cures 


opprimes par les Eveques et reduits à un 
traitement modique, lẽgerement augmente 
de tems à autres pour les.empecher de ſe re- 
Vvolter, et en peignant enſuite ces memes cu- 


res tout-puiſſans dans leurs paroiſſes et laiſ- 
ſant des trẽſors à leurs heritiers. 
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Apres avoir calomniẽ I'intẽgritẽ des par- 
| | | 2 


lemens, il rend juſtice au zele et à la fermetẽ 
| qu'ils ont conſtamment montres en so 
ſeant aux progres du pouvoir abſolu. 
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Qui eut- A pers que der juges iniques 
et corrompus euſſent pu ètre en mẽme tems 
d 'intrẽpides et genẽreux defenſeurs du peu- 
ple, toujours prets à sex poſer pour ſes in- 
* terets aux ſacrifices et aux ſouffrances qui 
ont ẽtẽ fi ſouvent le prix de leur dẽvoue- 
ment. Si les plaideurs avoient tant de mo- 
yens pour corrompre ces magiſtrats, le gou- 
vernement n'en etit-il pas employẽ de ſem- 
blables au lieu de ſcandaliſer Europe par 
les perſccutions qu il leur faiſoit ſubir, et 
et- il ẽtẽ 1 ſeul ou n' eũt uo ſu ion 1 1 
| an 3 | ET. © 


Voila | Fichaneiſlon, des e e 
dans leſquelles tombe un homme qui na 
que le deſir de calomnier et qui n'en a pas 
meme e Todieux talent ! 
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 Maintenant j je vais tacher Zorpelee quel- 
ques verites a ſes menſonges. 


II dit d'abord que les foul privileges, dont 
la nobleſſe Frangoiſe fit cas, etoient la diſtinction 
**? 5 die 
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de rang et 1 emo es taxes.* II * trai- 
ter ainſi un ordre qui s'eſt toujours fait un 
devoir, de ſacrifier ſes biens et ſon ſang à la 
defenſe de la patrie, et dont tout membre, 
pour ainſi dire, naiſſoit ſoldat. Trop indignẽ 
pour m'arreter A recueillir les-exemples ſans 
nombre, qui atteſtent le devouement de la 
| nobleſſe Frangoiſe, je Citerai le mien; jed&- | 


eouvrirai ma poitrine et je montreral mes 
15 bleſſures. 55 e e „„ 
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Je 955 entrẽ dans le racy de la marine de „ 
France, à la fin de 1773, a Vage de 15 ans. 
Apres avoir fait une premiere campagne 

dans la Manche, je me ſuis embarquẽ à la 

fin de 1775 ſur une frẽgate du roi, expẽ- 

diẽe aux Indes Orientales. Je ſuis revenu | | 
en France au mois de Janvier, 17 %,, &P P 
mois d' Avril de cette anne, jarmai ſur la 

kreten la Surveillante, commands par M. 
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nne hp n the nobility valued were diſtintion of 
rank and exemption from taxes. | 


din 


48); 


du Beal. Le commandant en Grand de 
cette fregate ayant pale au mois d' Octobre 

ſuivant ſur un autre vaiſſeau, M. du Cous- 

dic me fit l honneur de me confer les fone- = 
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tions que eet officier quittoit.' Un an apres g | 


arriva le combat entre la Surveillante et le 


Quebec. Je n'en rappelle point les circon- | } 


| ſtances : ce combat opiniatre a ẽtẽ aſlez c- 
lebre en Angleterre. TJ'y eus le bras droit .. 
emporte, et je fus bleſle à la main gauche et 1 
au Cote. Je regus pour recompenſe la croix 
de St. Louis a Lage de 21 ans, une penſion 
de 1000 liv.* et le grade de lieutenant de 
vaiſſeau. Un an apres ce combat, les trois 
ordres des ẽtats de Bretagnermaceorderent, 
à Vage de 22 ans, le droitideiſcance dans 
leur afſemblee, que la loi naccordoit due A. 
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25 ans. I Siebel 
ino tab) omar. 

 Avſſitot que. ta 2 guss de mes bledures 

me permit de reprendre mon ſervice, Je fus 
nommẽ au nn d' un petit bati- 
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ment. Je n'avois point encore OR ſar des 
voaiſſeaux de ligne, et je voulois acquerir - 
tous les genres d'inſtruction. Je refuſai le 


commandement, et je m'embarquai ſur le 


| 'Triomphant : de là je paſſai a-bord de VIn- - 


vincible : enſuite je refuſai un congẽ qui me 
fat offert par le miniſtre pour m'embarquer | 
A- bord du Magnifique, et puis ſur la Cou- 
ronne, pour paſſer aux Indes Occidentales, 
ou je reſtai juſqu'à la fin de la e J en 


revins en Jun, 1783. 


Des 3 3 enchat- 


nerent mon activitẽ Juſqu'au commence- 


ment de 1785. Je pris alors le commande- 
ment d'une flùte du roi, que je conduiſis 
dans la Baltique. Je fis, en 1786 et en 


1787, deux campagnes d' evolution. Dans 
celle de 1787, M. le Vicomte de Marigni me 
5 chargea des fonctions de major de l'avant- 


gar de, qu il commandoit. | 


En e 1787, lors des prepara- 


tifs de guerre occaſionnes par les troubles 
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de Hollande, je regus ordre de me rendre 3 
Toulon pour y prendre le commandement 
de la fregate la Friponne de 32 eanons. A 
mon arrivee dans ce port, les preparatifs c de 
guerre ayant ceſſẽ, on ſubſtitua, à la fregate, 


qui m'Etoit deſtinẽe, la corvette la Sardine. 


Je conduiſis cette corvette dans les Echelles 


du Levant, od elle faiſoit partie d'une divi- 


fion de huit batimens, deſtinte A la miſſion 


delicate de faire reſpecter la neutralite de la 


France au milieu des hoſtilites des Ruſſes et 


des Turcs. Je revins a Toulon au mois de 
Decembre, 1788. La finit mon activité. 
Jobtins, pour revenir En Bretagne” au mi- 


lieu de ma famille, un conge, qui expiroit 
à la fin de 1789. Avant fon expiration, Je 


demandai ma retraite. Je n'ai pas beſoin 
d'en detailler les motifs ; je les ai publics 
dans une declaration, qu'a mon arrivee A 


Londres Jal trouve traduite en Anglois. 


Par cette declaration, j'ai renoncẽ ſolen- 
nellement à ma penſion et aux appointe- 


ments de retraite que je pouvois eſpẽrer. 


Ainfi il ne me reſte aucun prix de mes 
| ſervices 


| ſervices que I 
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time des honnetes: "gens. i 
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Apres avoir 1 5 . 4850 du une vie 


en je dois dire que le meme de voue- 
ment, accompagnẽ de talens tres ſuperieurs 
aux 1 miens, Etoit commun A mille officiers | 
de la marine, dont plus des trois quarts ap- 
partenoient à la nobleſſe Francoiſe, et dont 


un tres grand nombre avoit quittẽ les jouil. 


ſances d'une grande fortune pour les fati- 
gues et les dangers. Je dois dire que je 
rougirois qu'on me ſoupgonnat de vouloir 
me preferer à mes braves camarades, dont 
l'exemple ẽtoit Vobjet de mon emulation, et 
dont pluſieurs ont de beaucoup ſurpaſſẽ 


mon activitẽ, enchainee long- tems par. mes 
bleſſures. Je dois dire encore que j en aĩ vu 


perir un tres grand nombre, victimes des 


fatigues exceſſives, auxquelles leur Zele les : 
avoit Expoſes. e N-18 9855 


Ce derouement, dicté par rhonneur ſeul, 5 


n n etoit alimenté ni par l'ambition ni par 


TL 2 Vinteret. 
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ceux qui commandoient des vaiſſeaux ẽtoĩt 


tel que beaucoup & officiers; a la fin d'une 
longue campagne Gand unteren climats, ie. 
ont trouves avoir depenſs du leur. En 
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meme parmi ceux gui ſe ſont oF tus cigin- 
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Les appointemans. 15 1 grades 
| * un peu plus forts dans les troupes 


de terre, parceque les officiers ſubalternes 


de la marine ẽtoiĩent nourris a- bord des 
vaiſſeaux aux frais du roi. i 
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"Pills las troupes de N un ng Bee: 


tenant avoit 30 louis d'appointement par 


an; un capitaine 75 louis. Les emplois de 


capitaine d'infanterie ne s 'achetoient point, / 
on ne les obtenoit que par anciennetẽ de 


ſervice au bout de quinze ou vingt ans. Les 


C15 


appointemens d'un colonelen France ẽtoĩent 
85 inferieur a ceux d'un capitaine d' invalides 
en Angleterre. Le colonel Frangois, qui 
achetgit ſon regiment de 4 à 6000 livres 


ſterling, n avoit. que 250 louis par an, et 
n ᷑ẽtoit charge d'aucunes fournitures ſur leſ- 


quelles il put  Economiſer A ſon profit. 
Voila les rares avantages dont Vanonyme 
trouve ſi cruel, d'exclure ceux qui ne prou- 


voient pas quatre dẽgrẽs de nobleſſe. Le 


ſervice eſt derenu beaucoup plus lucratif 
PLAY | depuis 
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pourvus d'officiers, pris dans des boutiques. 
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plaindre. „y a beaucoup de choſes A 


dans 1a ſclence militaire. Certainement 


vices rendus de pere en fils a L'ẽtat par ces 


depuis que des regimens entiers ont ẽtẽ 


81 Fon weüt Noir quels ſervices ces nou- 

 vedine"affitiers ont rendus à Tetat ſous les | 

: ordeds des uftitfjateurs de la meme claſs 
qu eu qui le Zouvernent maintenant, les 

regitres de leurs actes pablics en offriront ; 


[Lo commandment des Mis EtoitA- b 
| concenttẽ dans certaines familles 

credit. Si cet uſage Etort' vicieux, le 
reſtedgdamobleſs uvoit ſeul le droit de sen 


„ dire pour et contre. C'ẽtoit un obſtacle 
a Vhonnete ambition de ceux, qui, par 
leurs talens, Etoient. faits pour exceller 


cette objection eſt ſcricuſe, * ee cet 
uſage" alte eté prejudiciable A la France. 
Ceux, qui TYapptouvent, alleguent les ſer- 


familles, et opinion qu'on avoit que 


1 — et * rm des peres rendoient 
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de N Fenn heure les 1 | Propres. au com- 
mandement. Ils diſent que den grands 


noms, ſous les auſpices ackquesJe-foldn . 


Etoiĩent accoutumes A marcher 2 „ Ja,gloires 


leur inſpiroient de Tardeur et, de la — 


: ance. _ Cette claſſe de colonels fohrpiſſoit 
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dies officiers-generaux dans la force de Tage. 
Mais, au reſte, cet uſage. a. exiſts chen preſo 


que tous les 84 du monde. Al meſem⸗ | 
| ble, qu' n A Angl 
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: | de cette preference, marchoit: AVEC, Jl Aue 15 
feu ſous les ordres de ces chers et ces, mi- 


litaires, après avoir ſervi 20, 38. ou. 1.49, 


cores de la croix de St. Louis, et A 8" ab: ens. 


doient à la terre qu'ils s becußdlent 2 a A lt 


tiver equivalent de ce que leur fortune 2. 


voit ſouffert des facrifices qu'ils avoient fats 
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Aa 14 patrie, 1 qui n ẽtoĩent 7 
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ment compenſes par les foibles penſions de 
retraite qu on nobtenoit qu'apres able 


ſervices, et encore pas end 


oy 


Dans toutes les campagnes que j Jai eu oc- 1 


15 caſion de parcourir, je nai vu aucune trace 5 
d'oppreſſion de la part de la nobleſſe. Je 


n'ai point vu que les proprictaires, qui n'e- 
toient pas nobles, traitaſſent leurs fermiers 


ni leurs vaſſaux, quand ils en avoient, avec 


plus de douceur que ne faiſoit la nobleſſe, 
7 ai meme ſouvent entendu dire le contraire, 
et jen ai vu quelques exemples. 


Ces droits feodaur, qui ſont devenus le 
Pretexte de plaintes fi injuſtes et fi abſurdes, 
Etojent fort a Tavantage des vaſſaux. Ces 
vaſſaux etoĩent fi pres de Vindependance 
qu'ils ſe ſont crus fondes à s arroger la 
propriẽtẽ excluſive. Voila pourquoi ils 


ont fi facilement prete Poreille aux philo- 
ſophes, qui leur ont preſents comme un 


Jou 2 inſupportable tout droit que le ſei- 
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concẽdant. Ces droits Pau conditions 
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Urtifics, a Tupprints une pa rtie des droits | 
feodaux pour les rendre tous odieux, et en 
à conſerve une partie pour fournir un prẽé- 
texte aux inſurrections que ſes membres ont 
notoirement | fomentees. On n'a pu les Fr 
faire &clater qu'en faiſant circuler de faux 
decrets et de faux ordres du roi, et en fai- 
ant faite aux payſans des menaces terribles 
pour les forcer a 5 obcir, et les pouſſer 1 
crime par la terreur. C'eſt ce que le ſieur 
| Chapellier a devoile lui-meme, lorſqu'il a 
 demande A YAſſemblee Tamniſtie n les 5 
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Les loix de la chaſſe S moins le E- 
; veres qu'en Angleterre, et n'<toient pas ob- 
ſervẽes rigoureuſement, exceptẽ autour de 
Paris, dans le diſtrict appellé les Plaijirs du 
Roi. Et la preuve de ce fait, c 'eſt que, dans 5 
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V2 . 16 . qu'A Vepoquæ vd on partolt Ws a 
I' Aſſemblẽe des incendies des chateaux en Bretagne, Chapellier 
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toutes 5 villes de province, : e 8 
 Etoient couverts de ibier. On n * faiſoit 
point paſſer un lievre pour un lion. _ Apres 
tout, il n'ẽtoit impolitique, ni en France, 
ni. en Angleterre, d interdire ha chaſſe aux 


 derpieres claſſes du peuple. Ctoit le mo- 


yen de prẽvenir Loiſiveté, le deſordre, ev 
WE, de crimes, D ailleurs, 8˙ll exiſtoit 
des abus dans ce genre, la nobleſſe aſſem- 
. blee © a Verſailles n'a jamais montre aucune 
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De Jai 1 vu 1 par- tout dans les cam- 


. pagnes la nobleſſe repandant autour delle 


cabondantes charités. Jai vu les gentilf- 
hommes occupes de concilier, par la con- 


fiance qui ils inſpiroient, les conteſtations | 
pretes à naſtre parmi les payſans. Jai vu 
partout les femmes et les filles des gentilſ- | 


hommes s 'occuper, avec Laimable ſollicitude 
de leur ſexe, A ſecourir les malades, et ſou- 
vent les pankr de leurs 8 mains. Is 
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campagnes, Qn troup git vn. grand obſta- 


cle à ſon ancantifſement dans Yattachement . 
que ſes vertus inſpiroient a ſes vaſſaux. On 
n cru pquvoir 5 e det e 
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ein comme 1181 1 reed totalité de 
1 la nobleſſe Francoiſe. Certainement il y 

= avoit en France, comme par- tout ailleurs, | 
des exceptions" cet Egard, Mais non= 
ſeulemé ent es gentilmommes, qui exer- 
goient leuts n avec. rigueur, Etoient 
EIS OTH 113 encore 


e * 
RN 
* 1 [1 

4 


— - fo is dh PT INE EY - 
i: : (ET 
— — — 15 8 


1 « 
3 © 


1 2 
0 * 3 . « ———— * — — re x pt ” - > 
— - * = — * 
re 1. — Ic: + r ane” 8 * * 
9 * - py = . 704 8 * 
2 2 . * * 2 * 2 of - D n . 5 — . " 
— — „ * bw >} 5 * 1 N N — — — * — — ba. 2 Ps. — 1 
— — ** 5 * A 4 y 3 2 — 8 my: 7 
3 * . N * —— mw 
7 nn . a h — — 
. wet ob r ol : - 5 3 . A "a 25 
_ ww * E - «no and -- ” po * © % he 2 
Ar 1 


r 
2» We LI 


encore plus deſapprot WS: 95. ae * ; 
qu' ils n'ẽtoient 'hat s de leurs Inferieurs; 
mais meme opinion de la nobleſſe ne par- 
donnoit gueres une vie oĩſive et inutile. on 
= diſoit avec dedain de ceux qui n avoient 
point ports les armes pour leur pays, et 
qui, conſumant leur tems et leur revenu à 
chaſſer, à boire, et à jouer, ne rẽpandoient 
: aucun bien falt autour 1 Fi] il ne vit 

: pas en gentilhomme 1” 
Frangoiſe, dont les "rites et les vertus 
n'ont pu trouver grace au tribunal des droits : 
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Ie ne nierai pas aw un tres petit nombre 4 
@ emplois tres ſubalternes de finance ne fut 
occupẽ par quelques gentilſhommes ſans 


fortune, à qui leur pauvretẽ ſervoit d ex bh, 
cuſe. Mais ils tomboient par Ià en dir 


geance, et perdoient toutes les Prerogatives 1 2 
de la nobleſſe. C'eſt de cette exception rare 
| que Rn a profits: pour. 'avancer * . 
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a nobleſe occupoit tous. 4 emplos Voila 
| une bien as. hr 37 4 - | 150 0 6 
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WH vais maintenant bine quelques rẽ- 
fexions fur les e en matiere dim- 
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1. 5 ne Ms; pas 8 vil vent e eu un grand i in- 
' cptenient 3 a ce qu' un ordre, dont! es mem - 
perſonnes à la defenſe de I'ttat, ne fut 
pas aſſujetti a d autres contributions. 
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Au reſte, la nobleſſe ſupportoit, comme 
tous les autres ſujets du roi, les impots ẽta- 
blis ſur les conſommations, puiſqu'on les 

acquittoit en achetant la nn wa y etoit 
ſoumiſe. Tiny.» 
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1 nobleſſe toit bunt 2 10 eapitaten 
comme le Tier Etat. | 


Elle toit impoſce aux vingtiemes comme 
le Tiers Etat. Ceſt ſur cet impot qu'un 
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5 impöts directs, c'eſt-a-dire, ceux qui por- 
toient ſur les biens ou. ſur. les perſonnes. 


bp Dans les pays od la taille etoit reelle, c 'eſt- 5 
A⸗dire, ẽtablie ſur, les biens roturiers, les no- 
bles poſſeſſeurs de biens roturiers la pa- 


urtiſans, très en ann 
_ obtenojent des Sci tables par des 
arrets du conſeil d'ẽtat du roi. Ces cour- _ 
Le tiſans fayoriſes.. ſont preſque tous aujour- 
bu complices a crimes de. la el. | 


' Eakin, opp; 8 ce We e hs | 


ob; 


yoient, et les roturiers poſſeſſcurs de biens 5 


| noble; b 0 etoient n e 


Dan cy pays 68 la taille ttoit wh | 
tout roturier devoit y ètre aſſujẽtti, et tout 


noble devoit en etre exempt. Mais, comme 


ceet impòt portoit ſur les propriẽtẽs et ſur 


Linduſtrie, les fermiers des nobles y ẽtoient 


aſſujẽttis pour leur benefice d exploitation; 
et, comme ils payoĩent de moins au propriẽ- 
taire ce que Vimpdot leur enlevoit, il eſt vrai 


de 
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5 4 dire que la debe & payoit h taille de OY 
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Le derte ne payoit ni i taille; ni bitt 


iemes, ni capitation. II gafſembloit tous 


les cinq ans pour fournir ſa contribution de 


Tetat par un don gratuit. II payoit, en 
outre les interets d emprunts tres conſide- 
rables, qu'il avoit faits à differentes ẽ ẽpoques 

pour ſubvenir aux beſoins de Tetat. | 


Les fonds nẽceſſaires pour remplir ces ob- : 
Jets ẽtoient faits par une impoſition annuelle 
ſur tous les benefices, appellée les dicimes. 
Cette impoſition ẽtoit diftribuce entre les 
dioceſes par Vaſſemblee du clerge. La re- 
partition entre les bẽnẽficiers ſe faiſoit dans 
les dioceſes par une commiſſion compoſce e de 
deputes des differentes claſſes de beneficiers 


et  prefidee ow Peveque, : 


N. 


Les bessten cteient partages en huit 


claſſes, dont chacun contribuoit d'une por- 
tion plus ou moins forte de ſon revenu, 
| ſuivant 


1 
? 


7 Hiivant que les b 
plus ou moins de charges. Les poſſeſſeurs 
9 de benefices ſimples formoient la 


enefices aſſujettiſſdient à 


remiere 


claſſe, et devoient payer un quart de leur re- 


Au reſte, un tres grand nombre de. mem- : 


Les cures les plus e ne repeat 5 
gueres nnn, 3 5 


bres du Tiers Etat avoient, en matiere 


d'impot, les memes 3 as: la no- 
Tous les 


bleſſe, et meme de plus 


bourgeois des villes &toient,, 4 la no- 
bleſſe, exempts de la taille eee. Auf 


ces bourgeois, q 


zardẽ auparavant cor 
nennen cen Gre e 
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bk Plaintes ſi ẽclatantes ſur b ce ſujet 2 was 5 
2 de la revolution, n'en avoient=1ls-jamais ha- 
tre des avantages b ; 


, a ouverture des Etats Generaux, les exemp=- _ 


du beurgents, formoient une ſomme d environ 


. tions pẽcuniaires d du clerge, de la nobleſſe, et ; 
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1 1 ce miniftre contact "Ml 
| unis 5 contributions des peuples n 
France à 585 millions. Ainſi, en ſuppri- . 
mant ces exemptions, et en manquant de 
foi au grand nombre de ceux à qui on avijẽj᷑t 
vendu des charges qui les donnoient, on Als - 
roit ſoulage les autres d'un peu plus de deux {4 
pour cent. * II y avoit bien Ia de quoi don- : 


ner matiere? a de 1 5 elameurs. nuns 
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Mais, i faut beter que ie meme M. 
Necker A rẽwlẽ, dans ſes obſervations ſur le 
decret du 19 Juin, 1790, qui a ſupprimẽ 
la nobleſſe de France, que cet ordre payoĩt 
annuellement a l'ẽtat 7 millions pour le 

droit de controle, a cauſe des qualites. que 
ſes membres — dans les Ns: INTER 


Maintenant, en fouſtrayant os 12 mil 
lions ci · deſſus, q une part ces 7 millions, de 
autre les exemptions des bourgeois, je de- 
mande ce qui reſte au e de la n : 
et du 1 | 


— Exaftement t 275 y_—_ cent. 


Apres 
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73 I» 
eds avoir repouſſs les princi paux Te 


1 0 | Jr exceſſivement calomnieux datis 
leur generalite, que Vanonyme a vomis con- 
tre les corps les plus conſiderables de France, 


je ſuis force d'avouer, que, dans la corrup- 
tion de la cour d'un roi trop indulgent, 
dans le ſein meme d'un clergẽ reſpectable 


et d'une magiſtrature integre, il exiſtoit 


des Etres i qui preſque tous ces reproches 
conviennent; mais ceux-la, Epouvantes de 


comparoitre au tribunal de la nation aſ- 
ſemblee, ont eru ſe ſauver de la honte par 
la trahiſon. La haine de leurs devoirs leut 
a fait abjurer leurs droits, et la crainte du - | 


jugement de leurs ẽgaux leur à fait recher- 
- Cher PVamitic du bourreau. Entrainẽs dans 
le crime par la conſcience de leurs vices, | 
leur fureur a redoublẽ par leurs ſucces, et 
Us ſe ſont de plus en plus couverts de boue 
et de ſang. | 
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Qui breit par exemple, entreprendre 
Tapologie de Veveque d' Autun, qu il ſuffit 
de nommer ou de voir pour donner Iidee de 
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a m abjecte turpitude et de la plus n noire 

_ perverſits, Lui, dont le feu C omte de 
ö Mirabeau diſoit, Four de Fargent 10 vendrait 5 


. Jon ME» et 10 aurpit ballen, Cars a il troquerat 


Fl p © 0 
| n : on 
* bs 
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| 17 0 pent RO Tae I 8 r 
e I'epiſcopat. - Tout le monde fait que 
le roi avoit reſolu de ne jamais le nommer 
Eveque, et que cette reſolution. cẽda aux 
prieres d'un pere eſtimẽ et mourant, trompẽ 
Par q hypocrites Prammer fee, de reformation. 


Quant 8 parle Cabus da credit, 
d' inſolence, de debauche, et de baſſe cupi- 
dite, on ſe rappelle auſſitöt preſque tous 
les heros de la revolution; on ſe rappelle 
les faveurs de la cour accumulees ſur les 
tetes ingrates des Liancourt, des Noailles, 
des Lameth. La grande fortune du Mar- 
quis de Monteſquiou, acquiſe en grande 
ae par Vintrigue, perdue dans Tagiotage 
Lettre du Comte de Mirabeau au Comte © Auraigne du 
28 Avnil, 1787. | „„ 
en 


3 * 
. 


norantes et mal-payces, lorſqu'il dit que 
nous venons en Angleterre pour nous ſouſ- 
traire aux pourſuites de nos crẽanciers, un 
grand ſeigneur Frangois, plus cẽlebre par 
| ſon zele pour h revolution que par l auſté- 
rité de ſes mœurs et Pordre de ſes affaires, 
NI. le Due de Biron, vient de montrer, par 
fon exemple, que les dettes contraltees en 
France peuvent s 'exiget a Londres. | 


6 


PO et rfparde 5 agiotage depuis . | 


3 | rev et ſes inſolentes pretentions ge- on 
I nealogiques. On ſe rappelle la vie crapu- 5 
leuſe du Duc d' Orleans, du Comte de Mira-" 
beau, et leur avidite pour le gain. Les de- 
bauches et les baſſeſſes du Marquis de Sil- 
ky, les vices infames dont 1e Marquis de 
villette faiſoit gloire. Mais je ne veux pas 
| ſouiller davantage r ma plume en Dre 
vne ie pareille ws 
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Bete [avi tl de dettes deſho- 


Si quelques genkilho mmes Francois, que 


l pillage de leurs biens et Vincendie de leurs 


285 „ habitations 
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 habitations ont May * fair leur pa at 5 2 | YL | 
ſe voient, par la privation de leurs revenus 
- hors d'ctat de payer leurs dettes, ce ſergit] Pour. | - 

une ame genereuſe un motif. de plus pour, 1 85 
plaindre leur ſort. Mais Fame de ce vil ca. 
lomniateur n'eſt pas faite pour de tels ſenti-. 
mens. Au ſurplus ce qui eſt arrivẽ à M. le; 2 
Due de Biron n'eſt arrive à aucun des Fran- 
COIs fideles qui ſont en Angleterre. Dail. 
leurs les propriẽtẽs des ẽmigrẽs embraſſent 
une grande partie du territoire de la France. 
Leurs créanciers, 8'ils en ont, peuvent ſe 
raſſurer ſur. cette hypothèque: et la verits. 
eſt, qu'il eſt du à la plupart des ẽmigrẽs 
deux ou trois annees de leur revenu, 


Ta avoue qu apres tout ce que j al ; dit cette 7 
queſtion revient toujours. Qu'eſt ce qui a 
perdu le clerge, la nobleſſe, et les parle- 
mens, de F rance? Comment ces corps, 
s' ils n'opprimoient pas le peuple, ont-ils pu 
devenir l'objet d'une inſurrection generale et 
de trois annees de perſecution acharnẽe. 
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Pour 
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"Dan t ai 
: grands e evenemens, : 11 Kaudrdit % eres 2 une 


longue diſcuſſion ſpeculative. Certainement 
Tappat du partage d'une confiſcation gene» 


rale, preſents aux claſſes inferieures par les 
, traitres des premiers ordres, eſt une cauſe 
bien connue de la revolution. Une autre 
cauſe &toit dans la vanite des hommes des 
derniers rangs enyvres de l'eſpoir d'une do- , 
/ mination nouvelle pour eux. Mais, pour 
dẽvelopper T'action de ces cauſes et de tant 


d'autres, il faut en devoiler une fois pour 5 
1 le moteur. cachẽ trop long tems aux 


yeux de Europe qui n'a ẽtẽ frappẽe que 
des effets, mais non aux yeux de la France. 


11 faut le dire, ceſt le gouvernement de 
France qui a detruit ce bel empire, C'eſt . 


ce que je vais n Por een details. | 


Lag XVI. avoit rogne 15 années, et a- 
volt conſtamment montrẽ Vamour de For- 
dre et de l'ẽconomie, et le deſir de ſe livrer. 
à tous les ſacrifices perſonnels qui pouvoient 
contribuer au ſoulagement de ſes peuples. 

Pendant 
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ny 


Pendant cet intervalle de ems, Tabus des 
lettres de cachet Etoit devenu preſque i imper- 
ceptible, et le plus facheux effet qubelles 
ayent eu alors, ca été de ſauver Mirabeau 
4 l corde. 155 ee e 
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Aber France o prahecot Tous un gonebrits 
ment doux, et à Vabri d'une quantite. * 
ages inſtitutions, qui prevenoient be coup 
d'abus, et tempẽroient Veffet des autres. 
E'agriculture s'&tendoit. par des defriche- 
mens multiplies, Vaugmentation du revenu 
des terres atteſtoit Vaccroiſſement du numE- 
raire en circulation, Faccroifſement conſidẽ- 
rable des principales villes de commerce, 
telles que Bourdeaux, Nantes, on Mar- 
ſeille, &c. nn Vextenſion du com 
merce. 8 


A. 


Au commencement de 1787, le mauvais 
ẽtat des finances publiques fut manifeſts. 

' Es depenſes excẽdoient conſidẽrablement la 
rẽcette. Il n'eſt pas de mon ſujet de diſcu- 
ter les cauſes de ce fameux deficit, ni d'ex- 


pofer 


1 les effets 4 a 1 n. Elle f at 


; 10N- de Ia archevẽque de Fe roulouſe,. Aenne 
f ucheveque de Sens, au miniſtere. Alors 


Ce fut lui, qui, en voulant in oſer des 
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2 les. ſacrifices que. 1a criſe exigeoit, dẽtermina 
les parler ens A. demander les Etats Gene- 


raux; et, apres en avoir puni le parlement 
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Fi de Paris, qu il exila tout entier à Troyes, ſe 


vit forcẽ de les promettre par reffet des man- | 


iſh meſures A5 1] avoit - priſes, Phy 


0 #0 2 
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1 ful lui qui fit exiler le Duc 4 Orleans, ; 


MM. Sabatier et Fréteau, le 19 Novembre, 


1787, et non le II Mars, 1788, comme le | 


dit Panonyme, qui ne peut pas meme citer 
| ENG | un Tait vrai. 


7 


= Ceſt ce POT mind qui, le 6 Mai, 


1788, fit enlever MM. Goèſlard et d'Epre- 
menil de leurs ſieges au parlement de Paris, 
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preſque immediatement ſuivie de la promo . 


| ont commencẽ les malheurs de la F rant . 
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_ chateau de gt. Malo, et le Marquis de Trémergat au chiteaui de 8 
Nantes. Its ont ẽtẽ pluſieurs fois menacts de la mort, puis re- | 

_ laches fans jugement. Ils n'ẽtoĩent accuſts d'aucun crime. Leur- 
attachement aut loix de leur patrie ſembloit les deſigner 6pale- 

ment pour victimes au deſpotiſme miniſteriel et aux fureurs popu- : | 
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